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TEXTE

In tro duc tion
À par tir du constat de la di ver si té pré sente dans un cours de langue
étran gère, nous consi dé rons la classe de PLE comme un en droit fa vo‐ 
rable à la ren contre de dif fé rents as pects non seule ment en ce qui
concerne les ap pre nants, mais aussi par rap port à l’en sei gnant. Cette
di ver si té fait par tie de la dy na mique d’en sei gne ment/ap pren tis sage,
où chaque in di vi du ap porte une charge spé ci fique d’ex pé riences liées
au ré per toire lin guis tique/cultu rel, do maine d’études et ob jec tif d’ap‐ 
pren tis sage. Comme le dit Por cher 2 (1994a  �11) cet ap port in di vi duel
cor res pond à « [...] la pré sence du par ti cu lier dans l’uni ver sel et la di‐ 
men sion uni ver selle pré sente dans le par ti cu lier ». Ainsi, notre ob jec‐ 
tif est de pré sen ter une sé quence pé da go gique de PLE conçue à par‐
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tir d’un son dage fait avec des ap pre nants ni veau A1 du Ser vice Des
Langues (SDL) de l’Uni ver si té Gre noble Alpes (UGA). Le but de cette
sé quence est d’ana ly ser et d’uti li ser le ré per toire lin guis tique et
cultu rel des in di vi dus qui com posent la classe de PLE.

Dans un pre mier temps, nous fai sons une brève dis cus sion théo rique
à pro pos de la di ver si té lin guis tique et cultu relle des in di vi dus plu ri‐ 
lingues qui com posent la classe de langue étran gère. En suite, nous
pré sen tons le contexte du quel nous par tons pour notre sé quence pé‐ 
da go gique ainsi que le son dage ini tial qui nous a pous sés à la conce‐ 
voir.

2

Notre sé quence sera ex po sée dans un deuxième temps, en illus trant
les ac ti vi tés éla bo rées ré fé rentes à deux cours pro po sés. Cela nous
amè ne ra à quelques lignes conclu sives par rap port à la di ver si té et
l’im por tance de tra vailler avec celle- ci en classe.

3

La di ver si té en classe de langue
étran gère
La ques tion de la di ver si té en classe est en core dé ve lop pée et étu diée
en di dac tique des langues. Car, comme on le sait, la di ver si té est sou‐ 
vent plus évi dente et vi sible dans un cours de langue étran gère, où le
pu blic dif fère non seule ment, selon le do maine d’étude, mais aussi en
ce qui concerne les cultures/na tio na li tés, l’âge, les ob jec tifs et la mo‐ 
ti va tion pour l’ap pren tis sage de la langue.

4

Au- delà de cette di ver si té liée aux connais sances de chaque ap pre‐ 
nant, il est im por tant d’y ajou ter et de pen ser au ré per toire in di vi duel
que cha cun ap porte. Nous nous ré fé rons ici au ré per toire concer nant
les vécus, les ex pé riences lin guis tiques et cultu relles que chaque in‐ 
di vi du amène comme ba gage et qui, par consé quent, a des re tom bés
sur l’ap pren tis sage d’une nou velle langue étran gère. Selon Da bène
(1994) 3 :

5

Dans un groupe d'ap pre nants lin guis ti que ment hé té ro gène, la di ver ‐
si té de ré per toires in di vi duels ou la pré sence d’un sous- groupe mi ‐
no ri taire peuvent consti tuer des points d’appui pour l’in for ma tion
(155).



La diversité dans l’enseignement / apprentissage du Portugais Langue Etrangère : aspects individuels
dans la collectivité

Quand on met en va leur les di vers ré per toires pré sents dans une
classe de langue étran gère, il nous est im pos sible de ne pas par ler de
l’usage d’autres langues, ou d’une langue com mune, que la langue
cible du cours. Comme l'éclair cie Cas tel lot ti (2001) 4, dans une classe
de langue étran gère, il est en core très com mun de consi dé rer la
langue com mune comme en ne mie au pro ces sus d’ac qui si tion de la
langue cible.

6

La ré fé rence à la langue pre mière est donc le plus sou vent consi dé ‐
rée comme es sen tiel le ment né ga tive, comme un mal vers le quel on
est ir ré sis ti ble ment at ti ré, au quel on ne peut s’em pê cher de suc com ‐
ber, mais qu’il convient de com battre fer me ment si l’on veut pro gres ‐
ser (34).

Cette langue com mune doit ainsi être ex clue, voire ban nie, du cours.
Cette vi sion d’ex clu sion, en core très dif fu sée, va à l’en contre de notre
pers pec tive de prendre en compte et de dy na mi ser les connais sances
par ta gées entre les ac teurs du pro ces sus d’ap pren tis sage/ac qui si tion.

7

Dans ce même sens Causa (2002) 5 ré af firme et ren force l’idée que la
di ver si té ne peut pas être consi dé rée comme un as pect né ga tif en
classe. Au contraire, cette di ver si té est jus te ment une ca rac té ris tique
in hé rente à ce contexte et à ce type de cours.

8

la classe de langue étran gère re pré sente une si tua tion de com mu ni ‐
ca tion de contact de langues par ex cel lence en ce sens que la di ver ‐
si té lin guis tique – réelle ou feinte – entre l’en sei gnant et en sei gnés
lui est in hé rente. La no tion de di ver si té n’est donc pas en vi sa gée ici
en termes d’asy mé trie consti tu tive entre les ac teurs de la classe ; elle
est en re vanche la condi tion né ces saire et suf fi sante qui per met de
dé fi nir l’espace- classe comme le lieu où deux (ou plu sieurs) langues
et deux (ou plu sieurs) cultures sont pré sentes (39).

Or, quand on parle de di ver si té de ré per toires, qui sont consti tués
non seule ment par une charge lin guis tique, mais aussi cultu relle, il
nous faut, im pé ra ti ve ment, pen ser au tra vail des as pects cultu rels,
voire in ter cul tu rels, que l’en sei gne ment d’une langue ap porte.

9

Comme Gohard- Radenkovic (1999  �17-18) 6 le dit, les ‘ba gages cultu‐ 
rels et pro fes sion nels’ sont in fluen cés par notre per cep tion du
monde. Tout cela est en core plus di ver si fié et ren for cé par les tech ‐
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no lo gies de com mu ni ca tions en constante mo di fi ca tion et mises à
jour. C’est- à-dire, les in di vi dus ont au jourd’hui dif fé rentes ma nières
de pen ser, et sur tout de com mu ni quer. Ainsi, la culture a de nos jours
une di men sion plus large, et liée en core plus stric te ment au lan gage
et à ses dif fé rentes fa çons d’ex pres sion.

La di ver si té cultu relle
À par tir des ré flexions pré sen tées pré cé dem ment, il nous faut ainsi
re ve nir ini tia le ment à la no tion de culture. Ce concept a été tra vaillé
et a eu des re tom bés sur dif fé rents do maines. Nous re pre nons, dans
un pre mier temps, la concep tion de Sapir (1967  �83) 7, pour qui
‘culture’ est :

11

l'en semble des at ti tudes, des vi sions du monde et des traits spé ci ‐
fiques de ci vi li sa tion qui confèrent à un peuple par ti cu lier sa place
ori gi nale dans l'uni vers (83).

Concer nant cette pen sée, nous voyons l’in ter re la tion entre le glo bal
et la par ti cu la ri té entre les peuples. Si on trans fère cette idée au do‐ 
maine de la di dac tique des langues, nous pou vons par ler d’un tra vail
où les dif fé rences sont pré sentes en classe et sont conver gées dans
une unité. Selon Por cher (1995b) 8, la culture en classe de langue
étran gère :

12

est un en semble de pra tiques com munes, de ma nière à voir, de pen ‐
ser et de faire qui contri buent à dé fi nir les ap par te nances des in di vi ‐
dus, c’est à dire les hé ri tages par ta gés dont ceux- ci sont les pro duits
et qui consti tuent une par tie de leur iden ti té (83).

Cette idée ren force le rap port entre vi sion du monde et culture an té‐ 
rieu re ment men tion née. Ces idées nous montrent un autre as pect
non né gli geable : un cer tain pa ra doxe entre par ti cu lier qui fait par tie
d’un tout glo bal, des pra tiques com munes et uni ver selles.

13

Pour re ve nir à notre dis cus sion à pro pos de la di ver si té cultu‐ 
relle/lin guis tique en cours de langues, nous re pre nons le pro pos de
Pret ceille (1999 �23) 9 qui ex plique la di ver si té cultu relle comme un as‐ 
pect ‘na tu rel’, contrai re ment à l’ho mo gé néi té, voire ten ta tive d’ho mo‐ 
gé néi té, qui est un pro duit d’une force ma jeure des dif fé rentes ordres
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(po li tiques, psy cho lo giques, idéo lo giques, etc.) Dans cet ordre d’idées,
il nous est im pos sible de conce voir le contexte d’en sei gne ment d’une
langue étran gère comme un mi lieu neutre et pro pice à la (ten ta tive
de) mise en place d’une ho mo gé néi té. Cette règle im po sée se rait, à
notre avis, mal heu reuse, car, tout d’abord elle es saie d’im po ser une
vi sion de monde, celle de la langue cible, et, par consé quent, ne
consi dère pas l’ap pre nant comme sujet et ac teur du pro ces sus d’ap‐ 
pren tis sage. De même, l’ap pren tis sage d’une langue est consti tué par
des étapes, et il est plus évident pour l’ap pre nant de par tir de sa
propre langue/culture pour re la ti vi ser, com pa rer et ainsi ac qué rir la
langue cible.

Or, l’ap pre nant pour être ac teur du pro ces sus d’ap pren tis sage, il nous
est in évi table de lui at tri buer ce rôle tout en le consi dé rant comme
un in di vi du plu ri lingue, le quel pour ra agir et in ter agir en classe.

15

L’in di vi du plu ri lingue
Après ce constat de la pré sence de la di ver si té com po sée par les dif‐ 
fé rentes ex pé riences lin guis tiques et cultu relles de chaque in di vi du
(leurs ré per toires lin guis tiques/cultu rels), nous fai sons appel à l’idée
de plu ri lin guisme in hé rent à ce lo cu teur/in di vi du. Le plu ri lin guisme,
en réa li té, est en core pensé après la créa tion de l’Union Eu ro péenne.
Et, pour cela, nous re trou vons des ré fé rences à ce concept dans le
Cadre Eu ro péen Com mun de Ré fé rence pour les Langues (CECRL).
Selon le CECRL (2007) 10, l’in di vi du, au fur et à me sure qu’il ac quit des
ex pé riences lin guis tiques, il ne clas si fie pas les langues/cultures :

16

dans des com par ti ments sé pa rés mais construit plu tôt une com pé ‐
tence com mu ni ca tive à la quelle contri buent toute connais sance et
toute ex pé rience des langues et dans la quelle les langues sont en
cor ré la tion et in ter agissent (11).

Mal gré les di verses cri tiques que ce do cu ment a re çues, le CECRL a
fait pro gres ser énor mé ment l’ap pren tis sage des langues étran gères
dans une pers pec tive di dac tique. Il a aussi amené une nou velle voie
de ré flexion à pro pos d’une concep tion d’en sei gne ment et, en core
plus im por tant, de pen ser aux fonc tions de cet en sei gne ment. De
cette ma nière, ap prendre une langue étran gère dé passe la seule maî‐ 
trise de la gram maire et d’une bonne pro non cia tion. Connaître, ap ‐
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prendre une langue est dans le do maine de la ‘com pé tence com mu ni‐ 
ca tive’ : cela veut dire, connaître et maî tri ser aussi les codes lin guis‐
tiques et socio- pragmatiques pour pou voir (inter)agir à tra vers la
langue cible. C’est à cette re pré sen ta tion d’ap pren tis sage que nous
fai sons ici appel pour dé ve lop per et pré sen ter notre sé quence pé da‐ 
go gique. Nous es ti mons la prise en compte des ba gages lin guis‐ 
tiques/cultu rels des ac teurs du pro ces sus d’ap pren tis sage, car
comme nous ve nons de le voir, cela in ter fère et a une im pli ca tion di‐ 
recte dans l’ap pren tis sage.

Le cas pra tique

Le contexte

Notre pro po si tion part de notre contexte d’en sei gne ment de langue
étran gère, c’est- à-dire l’en sei gne ment su pé rieur fran çais. A l’UGA le
por tu gais est of fert seule ment au SDL, (ex- LANSAD  : LANgues pour
Spé cia listes d’Autres Dis ci plines). En gé né ral, le por tu gais y est la
troi sième langue vi vante étu diée : les ap pre nants ont étu dié au moins
deux autres langues étran gères avant le por tu gais. Cela à cause du
sta tut du por tu gais dans le sys tème d’édu ca tion fran çais. L’en sei gne‐ 
ment du por tu gais est, dans sa ma jo ri té, très peu ré pan du et on
trouve quelques col lèges/ly cées qui l’offrent en sec tion in ter na tio‐ 
nale. A Gre noble, il n’y a qu’un seul col lège/lycée qui le pro pose. En
outre, notre pu blic ap porte un ba gage lin guis tique, gé né ra le ment,
d’autres langues ro manes (l’es pa gnol, l’ita lien) étu diées au pa ra vant.
Aussi, grâce à la forte mo bi li té in ter na tio nale et na tio nale que l’UGA
pré sente, les ap pre nants sont de na tio na li tés di verses et donc, nous
fai sons face à un pu blic fort di vers (cultu rel le ment et pro fes sion nel le‐ 
ment). Nous es ti mons ainsi que ce contexte four nit tous les in dices et
il est plus que co hé rent de réa li ser un tra vail en classe où cette di ver‐ 
si té des do maines d’études des ap pre nants, leurs cultures, le plu ri lin‐ 
guisme in hé rent aux su jets sont mis en va leur et font par tie du pro‐ 
ces sus d’ap pren tis sage.

18

Le son dage ini tial

Au vu des constats réa li sés dans la classe de PLE à l’UGA, pen dant le
pre mier se mestre de l’année sco laire de 2017/2018, nous avons
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consti tué un ques tion naire afin de rendre vi sible la di ver si té pré sente
dans ces groupes. Ces ques tion naires ont été ap pli qués dans deux
groupes de ni veau A1 et dans deux groupes de ni veau A2.

Dans ce ques tion naire, nous de man dions des in for ma tions telles que
l’âge, la na tio na li té, la langue ma ter nelle, et les autres langues par lées.
Aussi, nous de man dions le ni veau que l’ap pre nant ju geait avoir dans
ces langues res pec tives. Cette der nière ques tion nous semble aussi
im por tante car, elle ren force l’au to no mie de l’ap pre nant qui réa lise
l'au to ré flexion et l’éva lua tion au tour de ses connais sances lan ga‐ 
gières.

20

Étant donné que la plu part de nos groupes de PLE sont de ni veau dé‐ 
bu tant, nous cen trons l’in té rêt de l’ar ticle dans la pré sen ta tion d’une
sé quence di dac tique pour un groupe de vrais dé bu tants. Ceci dit,
nous réa li sons et pré sen tons ici un dé cou page des don nées re‐ 
cueillies et nous dé ci dons d’ex po ser les ré ponses don nées pour un
seul groupe, celui du groupe 1 du ni veau A1.

21

Ce groupe comp tait, au dé part, 17 ins crits, dont 14 ont suivi ré gu liè re‐ 
ment les cours et 3 qui ne se sont pas pré sen tés en classe. Ces ap pre‐ 
nants étaient âgés de 17 à 30 ans, étant la plu part, 10, entre 17 et 22
ans. Concer nant leur na tio na li té, douze étaient de na tio na li té fran‐ 
çaise, un de na tio na li té rou maine, un de na tio na li té pé ru vienne et un
ap pre nant avait la double na tio na li té (vé né zué lienne et por tu gaise).

22

A par tir du ta bleau qui suit, nous pou vons re mar quer que tous les ap‐ 
pre nants ont des langues ro manes comme langue ma ter nelle (fran‐ 
çais, es pa gnol et rou main) et tous ont le fran çais comme langue com‐ 
mune. De plus, à part les langues d’autres fa milles, 8 ap pre nants ont
dit avoir des connais sances en es pa gnol et 4 en ita lien.

23
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Ta bleau I :

Son dage Ini tial

En ana ly sant ce son dage ini tial, nous avons pu confir mer notre hy po‐
thèse à pro pos de la ri chesse du ré per toire lin guis tique, prin ci pa le‐ 
ment des langues ro manes, pré sente dans nos groupes de PLE à
l’UGA. Éga le ment, ce constat a été la base de notre ré flexion pour
cette sé quence pé da go gique.

24

Or, une ri chesse des langues ro manes dans le même groupe de tra vail
peut et doit, comme nous l’avons ex pli ci té au pa ra vant, être va lo ri sée
et ex ploi tée dans un groupe d’en sei gne ment de langue étran gère. De
même, à cause de la place de la re cherche de l'en sei gne ment du PLE
dans les uni ver si tés fran çaises, faire la liai son entre le por tu gais et
d’autres langues plus ré pan dues peut être des su jets cibles pour le
dé ve lop pe ment de ce do maine et son ap pli ca tion di dac tique.

25

La sé quence pé da go gique
Nous sou hai tons, dans cet ar ticle, pré sen ter un cas pra tique, c’est- à-
dire, un exemple d’une sé quence pé da go gique consti tuée de deux
cours de 2 heures cha cun (4 heures de cours dans sa to ta li té). Cette
sé quence est pen sée pour un pu blic d’ap pre nants (vrais) dé bu tants
(A1) et des ti née aux deux pre miers cours du se mestre. L’ob jec tif de
cette sé quence est de les sen si bi li ser sur leurs ca pa ci tés lin guis ‐

26
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Ta bleau II : Pro fil lan ga gier

COM‐ 
PRENDRE PAR LER ECRIRE

nom de la
langue

Ecou‐ 
ter lire prendre part à

une conver sa tion
s'ex pri mer ora le‐ 
ment en conti nu écrire

Langue ma ter nelle
(L1)

Autre langue du
contexte fa mi lial 

LV1 (L2)

LV2 (L3)

LV3 (L4)

LV4 (L5)

…

tiques, en ac ti vant ses com pé tences plu ri lingues, en les mo ti vant, et,
par consé quent, les fai sant réa li ser des pro ces sus de trans ferts et
d’ana lo gies avec d’autres langues dont ils ont connais sance (au moins
avec le fran çais).

La pre mière séance
La sé quence com mence par le diag nos tic lin guis tique et cultu rel des
ap pre nants qui est fait à tra vers de deux ques tion naires  : le pre mier
ap pe lé « pro fil lin guis tique », où les par ti ci pants doivent rem plir un
ta bleau, à par tir d’une auto- évaluation et d’es ti ma tion des leurs com‐ 
pé tences lin guis tiques en dif fé rentes langues.

27

Avez- vous déjà éta bli votre pro fil lan ga gier ?28

1) Établissez- le à par tir du CECRL : http://esa- npdc.net/site/docs/C
ECRL.pdf

29

L1 = langue pre mière/L2 = langue se conde/L3 à Ln = langues ter‐ 
tiaires ou langues tierces

30

Re marques :31

Le deuxième ques tion naire vise à élar gir et à ap pro fon dir ce pro fil
lin guis tique, afin de sa voir par quel moyen les ap pre nants ont ap pris

32

http://esa-npdc.net/site/docs/CECRL.pdf
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Ta bleau III : Pro fil lan ga gier

ou ont eu un contact avec d’autres langues étran gères (éta blis se ment
d’en sei gne ment, voyages, échange aca dé mique ou ques tions per son‐ 
nelles et fa mi liales). Ce deuxième ques tion naire est fait en por tu gais
pour in tro duire la langue cible et aussi pour les mo ti ver. Car ils ver‐ 
ront qu’ils peuvent com prendre les ques tions et les ré pondre sans
avoir beau coup de dif fi cul tés. Les ré ponses plus com plexes, en re‐ 
vanche, peuvent être don nées en fran çais (langue com mune). De
même, le fait de pré sen ter le ques tion naire en por tu gais est une ma‐ 
nière de les in ci ter à ac ti ver leurs connais sances en d’autres langues
et ainsi uti li ser ces connais sances comme stra té gie de com pré hen‐ 
sion.

Es tu dei essa língua:33

No pri má rio du rante ______ ano(s)34

No se cun dá rio du rante ______ ano(s)35

Na uni ver si dade du rante ______ ano(s)36

Em Es ta be le ci mento pri vado em (ci dade) __________ du rante
______ ano(s)

37

Comentários______________________________________________38

Es tive em um país onde essa lín gua é fa lada:39

Ra zões fa mi li a res em (ci dade):______ frequên cia: (exem plo: 1 se‐ 
mana de fé rias todos os anos)
___________________________

40

Fé rias em (ci dade):______ frequên cia: (exem plo: no verão)
___________________________

41

Tra ba lho /es tá gio em (ci dade):______ du rante_____________
meses

42

In ter câm bio em (ci dade):______ du rante _____meses de
(ano)_______ a (ano) _______.

43

Ces ques tion naires sont jus ti fiés par l’in ten tion de connaître le ré per‐ 
toire lin guis tique et cultu rel des in di vi dus qui com posent la classe. De
cette ma nière, nous pou vons uti li ser cette di ver si té comme un point

44
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po si tif et don ner une di rec tion aux ac ti vi tés afin de la va lo ri ser. Dans
cet ordre d’idées, nous pou vons ré cu pé rer Da bène (1994) 11 qui parle
du be soin de, en tant que pro fes seur, avoir conscience du pu blic avec
qui il tra vaille :

Les en sei gnants de langue de vraient être dotés d’ou tils leur per met ‐
tant d’ac cé der à une connais sance ap pro fon die de leur pu blic, dans
ses com po santes cultu relles au tant que lin guis tiques (171).

Après ces ques tion naires, une pré sen ta tion in for melle est tou jours
bien ve nue lors du pre mier cours : chaque ap pre nant se pré sente, en
don nant sa na tio na li té, do maine d’études, mo ti va tions ou ob jec tifs
pour ap prendre le por tu gais. Cette pre mière ac ti vi té de pré sen ta tion
est réa li sée ora le ment en fran çais, car nous pré voyons ici un tra vail
avec un groupe A1 (vrais dé bu tants), c’est- à-dire, notre but est de
connaître leur mo ti va tion d’avoir choi si le por tu gais comme L3 et leur
in té rêt pour com men cer ou conti nuer l’ap pren tis sage de cette
langue. Il est im por tant de connaître les ob jec tifs et mo ti va tions de
nos ap pre nants, car nous nous n’avons pas d’offre de por tu gais sur
ob jec tifs spé ci fiques à l’UGA. Donc, nous es sayons de contem pler les
at tentes et leurs be soins selon nos pos si bi li tés.
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La deuxième ac ti vi té in tro duit donc les élé ments lin guis tiques pour
réa li ser ces tâches et cette in ter ac tion (se pré sen ter et connaître
quel qu’un). A ce mo ment, nous réa li sons un tra vail de la struc ture des
ques tions et ré ponses. Le lexique lié aux sa lu ta tions, na tio na li tés,
pro fes sions est aussi pré sen té et étu dié à ce stade. Etant don née l'in‐ 
té rêt pré sen té par les ap pre nants (voyages, mo bi li té uni ver si taire, fa‐ 
mille lu so phone ce sont les points les plus ré cur rents dans nos
groupes de PLE), nous ren for çons et dis cu tons beau coup les dif fé‐ 
rentes uti li sa tions des sa lu ta tions, de pe tites marques de pro non cia‐ 
tion selon le pays, ainsi que les pro noms per son nels uti li sés dans les
dif fé rents pays et ré gions lu so phones. Pour cela, nous uti li sons le ma‐ 
té riel conçu à par tir des dif fé rentes mé thodes pour le cours de por‐ 
tu gais du SDL- UGA.
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La deuxième séance
Après la vé ri fi ca tion et constat des diag nos tics lin guis tiques/cultu rels
des ap pre nants, le deuxième cours se centre sur la pré sen ta tion et la
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Texte 01 : Ac ti vi té de com pré hen sion tex tuelle

sys té ma ti sa tion de l’ap port que les autres langues four nissent pour
un ap pren tis sage de langue étran gère plus aisé et ef fi cace. Pour cela,
nous par tons de la lec ture d’un texte, le quel sera la ré fé rence pour
toute cette deuxième séance. Ce texte pré sente éga le ment des élé‐ 
ments cultu rels, ce qui per met un tra vail in ter cul tu rel en classe. Nous
n’al lons pas dé tailler ici le dé ploie ment et ex ploi ta tion des as pects
cultu rels et nous nous concen trons sur le tra vail in ter langues 12 pour
mo ti ver et in tro duire la langue cible lors des deux pre mières séances.

La pre mière ac ti vi té liée au texte est la com pré hen sion tex tuelle, à
tra vers la quelle on cherche à vé ri fier la com pré hen sion glo bale que
les ap pre nants ont réa li sée à par tir de la lec ture. A nou veau, les ques‐ 
tions de cette ac ti vi té sont faites en fran çais. Ce pen dant, ici, notre
ob jec tif avec l’usage du fran çais comme langue pas se relle (langue
com mune de notre pu blic hé té ro gène) est de vé ri fier et consta ter la
vraie com pré hen sion par la langue na tive/ou la mieux maî tri sée des
ap pre nants. Cette dé marche avec la langue fran çaise évite un simple
exer cice de re pé rage des élé ments dans le texte, et ré duit à un co‐ 
pier/col ler entre texte et ré ponse.
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Vu que notre in té rêt est de tra vailler avec un nombre maxi mum de
mots trans pa rents dans un texte court, nous jus ti fions l’adap ta tion
d’un texte non- authentique en classe. En outre, nous es ti mons que
pour pou voir tra vailler avec un texte au then tique à ce stade, nous au‐ 
rions be soin de plu sieurs textes ou plu sieurs ex traits pour abou tir à la
sen si bi li sa tion né ces saire aux trans pa rences entre les langues ro‐ 
manes ici sou hai tée, ce qui abou ti rait à une perte du ca rac tère de la
com pré hen sion glo bale d’une seule his toire. Ce mo dèle a été adap té à
notre réa li té à par tir du tra vail éla bo ré par l’équipe de FLE du Centre
de Langues de l’Uni ver si té Fé dé rale du Paraná (UFPR 13) au Bré sil où le
pu blic visé a été de FLE A1 (vrais dé bu tants). Ils ont créé ce texte dans
le but de tra vailler et mon trer les em prunts fran çais pré sents dans la
langue por tu gaise ainsi que les trans pa rences entre ces deux langues.
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O pre sente

Na pró xima se mana será o ani ver sá rio da Maria, a na mo rada do
Pedro, e ele quer com prar o pre sente para ela.
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Ele acorda muito cedo e toma o café- da-manhã numa pa da ria: ele
bebe café e come pão com man teiga. De pois ele vai à pro cura de uma
loja in te res sante.

Pedro entra em uma loja muito chi que e vê uma echarpe feita de
tricô, um ca che col de cro chê e um ves tido ex posto no ma ne quim. Ele
vê as lin ge ries e fica in te res sado por um sutiã azul e um pi jama
branco, mas ele com pra uma ca misa.

Já é meio- dia e Pedro vai a um res tau rante para al mo çar. Ele pede o
car dá pio e es co lhe um bife com ba tata frita, e um bolo de cho co late
como so bre mesa.

Em se guida, ele com pra um buquê de rosas ver me lhas. No ca mi nho
ele en con tra uma pul seira e um bro che em uma loja de joias. Ele
com pra os dois, pois Maria gosta muito de joias.

Ele pensa em alu gar uma li mu sine para levar Maria ao te a tro e ver
uma peça que conta a his tó ria de um ca baré muito fa moso. Mas, as
agên cias de alu guel estão em greve, então eles vão de táxi.

Fi nal mente, ele com pra um car tão e es creve: Maria, minha que rida,
eu te amo!

Avant de leur de man der de lire le texte, nous leur rap pe lons que pour
lire un texte en langue étran gère nous n’avons pas for cé ment be soin
de com prendre mot à mot. Nous les in ci tons ainsi à réa li ser une lec‐ 
ture glo bale et ne pas ar rê ter ou blo quer leur lec ture dès qu’ils sont
confron tés à des mots ou des struc tures in con nues.
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Après cette lec ture, nous condui sons les ap pre nants à réa li ser la
com pré hen sion glo bale du texte, en ré pon dant aux ques tions sui‐ 
vantes  : ‘(1) Quels sont les per son nages du texte, (2) qu’est- ce que le
per son nage prin ci pal fait ? (3) qui parle dans le texte et (4) quand se
dé roule l’his toire ?’. Ces ques tions visent à ame ner l’ap pre nant à com‐ 
prendre la thé ma tique abor dée dans le texte, la po ly pho nie et le
temps ver bal uti li sé dans leur construc tion.
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La deuxième ac ti vi té a pour but de rendre les ap pre nants conscients
des si mi la ri tés du lexique pré sentes dans le texte avec d’autres
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Ta bleau IV : Em prunts

Por tu guês Es pan hol Ita lia no Fran cês

tricô tri cot tri cot

chique chic chic

ca che col bu fan da sciar pa cache- col

cro chê cro ché cro chet

ma ne quim maniquí ma ni chi no man ne quin

lin ge rie lencería lin ge rie lin ge rie

sutiã sos tén/su je ta dor reg gi se no sou tien

ca ba ré ca ba ret ca ba ret

li mu sine li mu si na li mu si na/li mou sine li mou sine

táxi taxi taxi taxi

echarpe bu fan da fou lard écharpe

res tau rante res tau rante ris to rante res tau rant

bife bife bis tec ca steak/bœuf

langues, sur tout avec le fran çais qui est la langue com mune du
groupe. Cette ac ti vi té in cite donc les ap pre nants à ré flé chir sur la
stra té gie de com pré hen sion uti li sée pen dant la lec ture du texte. Ces
stra té gies se ront, pro ba ble ment, dif fé rentes en classe, car il s’agit
d’un pro ces sus in di vi duel  : chaque ap pre nant ac tive ou re père dif fé‐ 
rem ment des struc tures. En outre, le re pé rage et la com pré hen sion
d’un mot par trans fert ou ana lo gie sont stric te ment liés au ré per toire
lin guis tique/cultu rel de cha cun. Un ap pre nant ayant ap pris ou qui a
eu un contact avec l’an glais fera des ana lo gies dif fé rentes d’un autre
ap pre nant qui maî trise l’es pa gnol, par exemple.

Après cette étude du texte et le re cueil des mots qui ont été iden ti fiés
par les ap pre nants à tra vers leurs proxi mi tés et si mi la ri tés avec
d’autres langues, un ta bleau avec des em prunts fran çais est pré sen té
en com pa rant quatre langues ro manes. Nous avons choi si de tra‐ 
vailler avec le fran çais qui est la langue com mune des ap pre nants,
avec le por tu gais, langue cible, avec l’ita lien, dû la proxi mi té géo gra‐ 
phique de la ré gion de l’UGA et l’Ita lie, et, fi na le ment, avec l’es pa gnol,
qui est, en gé né ral, la deuxième langue étran gère (L2) choi sie par nos
ap pre nants pen dant leurs études au col lège et/ou lycée. Ega le ment,
ces quatre langues sont pré sentes dans le son dage ini tial réa li sé à
titre de constat des langues par lées en classe de PLE.
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cho co late cho co late cioc co la to cho co lat

buquê bou quet/ramo bou quet

broche broche spille broche

À par tir de ce ta bleau, les ap pre nants peuvent voir le contact entre
les langues par le simple pas sage de mots qui ont été ame nés et prê‐ 
tés à d’autres langues pour des rai sons socio- historiques et aussi
cultu relles. Par exemple le mot fran çais « ca ba ret » : il est issu de la
culture fran çaise. Cet en droit et spec tacle sont nés en France puis a
été dif fu sé dans le monde. Les autres cultures n’ayant pas ce concept
n’avaient pas ce mot dans leurs vo ca bu laires. Une fois la culture du
ca ba ret dif fu sée, les autres pays/langues/cultures l’ont in tro duit
dans leurs réa li tés et, par consé quent, ont pris le mot pour le re pré‐ 
sen ter. La mo di fi ca tion de l’or tho graphe est un exemple d’adap ta tion
à la quelle les em prunts lin guis tiques sont sou mis. Cela illustre bien
l’idée de s’ap pro prier un mot étran ger, l’in té grer et l’ajus ter aux be‐ 
soins de la langue/culture cible. Ces adap ta tions peuvent aussi être
per çues au ni veau sé man tique. Les trans ferts et mo bi li tés des mots
entre langues montrent bien la vi va ci té et les dif fé rences des langues,
ce qui nous ren voie au pa ra doxe ini tial à pro pos de culture : les dif fé‐ 
rences entre le par ti cu lier et le glo bal.
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En suite, un ta bleau mul ti lingue est consti tué en groupe  : quelques
mots pris du texte sont ex po sés dans les quatre langues dif fé rentes. A
par tir de ce tra vail, chaque ap pre nant peut y contri buer avec ses
propres connais sances. Une fois le ta bleau ter mi né, une ré flexion sur
les proxi mi tés et les trans pa rences entre les langues peut être faite.
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Pour cela, nous réa li sons cette ac ti vi té avec la par ti ci pa tion des ap‐ 
pre nants. Ils doivent iden ti fier et in di quer les mots en por tu gais qu’ils
connaissent ou com prennent. En suite, les ap pre nants sont conduits à
une ré flexion à pro pos de la rai son pour la quelle ils re con naissent ces
mots- là. Nous croyons que lors qu’ils sont ame nés à cette ré flexion,
les ap pre nants fe ront le lien entre l’ac ti vi té pré cé dente, celle des em‐ 
prunts, et ainsi ré cu pé rer le pro ces sus de com pré hen sion, faite grâce
à leurs connais sances lin guis tiques an té rieures et ac quises. Avec
cette dé marche de prise de conscience, nous vi sons à va lo ri ser les
connais sances et les ap ports in di vi duels qui font par tie du pro ces sus
d’ap pren tis sage d’une nou velle langue étran gère.
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Ta bleau V : Trans pa rences

Por tu guês Es pan hol Ita lia no Fran cês

se ma na se ma na set ti ma na se maine

próxima proxi ma pros si ma pro chaine

aniversário ani ver sa rio an ni ver sa rio an ni ver saire

pão pan pane pain

man tei ga man te quilla burro beurre

pa da ria panadería pa net te ria bou lan ge rie

café café caffè café

in ter es sante in ter es sante in ter es sante in té res sant

azul azul blu bleu

pi ja ma pi ja ma pi gia mi py ja ma

bran co blan co bian co blanc

ca mi sa ca mi sa ca mi cia che mise

ba ta ta ba ta ta pa tate pa tate

frita frita frit ta frite

pul sei ra pul se ra/bra za lete brac ciale bra ce let

tea tro tea tro tea tro théâtre

Les si mi la ri tés entre ces quatre langues sont jus ti fiées par le fait
d’être des langues ro manes. Les proxi mi tés entre le por tu gais et l’es‐ 
pa gnol d’un côté, et de l’ita lien et du fran çais de l’autre sont ainsi
illus trées par l’ordre des co lonnes. Tous les mots pré sents dans ce ta‐ 
bleau sont pris du texte de ré fé rence (celui de l’ac ti vi té 1). Il est aussi
in té res sant de voir que le mot ‘bra ce let’ en es pa gnol pré sente deux
ver sions. Ceci éta blit un lien avec l’ac ti vi té pré cé dente, à pro pos des
em prunts, et nous in cite à ré flé chir sur l’éty mo lo gie et les em prunts.
C’est- à-dire, à dif fé ren cier l’évo lu tion des mots à par tir du latin et le
pas sage des mots entre une langue vi vante et l’autre après leur
consti tu tion.
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La der nière ac ti vi té de ce cours concerne la pho né tique du por tu gais.
A tra vers un ta bleau, les ap pre nants peuvent iden ti fier le mar quage
or tho gra phique par rap port à sa pro non cia tion cor res pon dante. Nous
avons choi si seule ment quelques pho nèmes, les quels, sur tout les
voyelles na sales et les diph tongues, sont consi dé rés comme ‘dif fi ciles’
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Ta bleau VI: Pho né tique

Fo ne ma Es cri ta Pronúncia

Vo gais (aber tas e
fe cha das)

ba ta ta - táxi [a]

café – bro chê – greve [E] – [e]

tricô – cho co late – próxima [†] - [o]

Na sais
bran co - se ma na –– manhã –man tei ga [ã]

Pão [ãw]

Di ton go
Man tei ga [ej]

Aniversário [ ju]

par les fran co phones, à cause de la dis tance ou l’in exis tence de ces
pho nèmes dans le ré per toire fran çais.

Nous fi nis sons la sé quence par ce tra vail de pro non cia tion, car les ap‐ 
pre nants par fois ne sont pas prêts à des ap proches dif fé rentes en
classe, et sont en core de man deurs d’une sys té ma ti sa tion et d’un ap‐ 
pren tis sage plus tra di tion nel en ce qui concerne les as pects pu re‐ 
ment lin guis tiques de la langue cible. En outre, une des pré oc cu pa‐ 
tions des ap pre nants reste liée à la bonne pro non cia tion de la langue
cible, au tre ment dit le ‘mythe du lo cu teur natif’ 14. Ainsi, nous in tro‐ 
dui sons ce ta bleau avec les pho nèmes ‘dis tants’ du fran çais dans le
but de les ha bi tuer aux cor res pon dances gra phème/pho nème du
por tu gais. Le tra vail de la pro non cia tion est aussi amené dans une
pers pec tive contras tive avec le fran çais, ce qui jus ti fie le choix de ces
pho nèmes comme dé marche ini tiale. Les mots et cor res pon dances
gra phème/pho nème ont été ré cu pé rés du texte afin de main te nir le
fil conduc teur de la séance et aussi de dé li mi ter le nombre de pho‐ 
nèmes in tro duits.
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Conclu sion
Cette sé quence pé da go gique a été éla bo rée à par tir d’un son dage ini‐
tial non- officiel sur la grande di ver si té cultu relle et lin guis tique pré‐ 
sente dans les groupes de PLE à l’UGA. Le tra vail du vo ca bu laire, des
struc tures gram ma ti cales et des dif fé rents as pects cultu rels dans un
cadre com pa ra tif avec la langue cible a fait sou vent preuve de dis cus ‐
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sion et d’en ga ge ment des ap pre nants dans le pro ces sus d’ap pren tis‐ 
sage.

Éga le ment, ce constat a in ci té tant à la dis cus sion dans l’équipe de
PLE de l’UGA qu’à la re cherche de la va lo ri sa tion de la di ver si té lin‐ 
guis tique et cultu relle en classe de langue étran gère. Ainsi, nous pou‐ 
vons conclure que cette di ver si té, quand elle est prise en compte, est
bé né fique pour l’ap pren tis sage d’une langue étran gère. Notre sé‐ 
quence est seule ment un exemple de pra tique di dac tique où le tra vail
et l’appel à d’autres langues peuvent être mis en place. Nous croyons
for te ment que ce type d’ap proche n’est que bé né fique. L’ap pre nant
est donc actif pen dant le pro ces sus d’ac qui si tion de la langue, en ap‐ 
por tant et en contri buant avec ses connais sances lin guis‐ 
tiques/cultu relles ainsi que celles à pro pos de son do maine d’étude.
Au- delà des as pects lin guis tiques, cette dy na mique crée une so li di té
dans le groupe, les ap pre nants sont va lo ri sés et le conte nu est, par
consé quent, construit de ma nière col lec tive.
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2009, Dé my thi fier les com pé tences : vers une pra tique éco lo gique d’éva lua‐ 
tion, in, GA LA TA NU, O. PIER RARD, M, RAEM DONCK, D.V. Construc tion du sens et ac‐ 
qui si tion de la si gni fi ca tion lin guis tique dans l’in ter ac tion, Bern, Peter Lang,
19-38.

RÉSUMÉS

Français
Cet ar ticle pro pose une sé quence pé da go gique à par tir de la ré flexion sur la
di ver si té sou vent pré sente dans l'en vi ron ne ment en sei gne ment/ap pren tis‐ 
sage d’une langue étran gère. Pour cela, nous par tons des groupes de por tu‐ 
gais langue étran gère (PLE) pour des ap pre nants non- spécialistes à l’Uni ver‐ 
si té Gre noble Alpes (UGA). À tra vers cette pro po si tion, la di ver si té de vient
un fac teur bé né fique dans l’en sei gne ment des langues étran gères. Ce tra vail
avec la di ver si té lin guis tique/cultu relle per met de res pec ter l’in di vi dua li té
de l’ap pre nant 1. La va lo ri sa tion des connais sances di verses de chaque in di ‐
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vi du crée un tra vail col la bo ra tif et cha cun co opère à la ré flexion et
construc tion col lec tive du conte nu et du sa voir.

English
This paper pro poses a ped ago gical se quence based on the di versity often
present in the teach ing / learn ing of a for eign lan guage. For this, we take
the con text from the Por tuguese for eign lan guage (PFL) groups for non- 
specialist stu dents at the Gren oble Alpes Uni ver sity (UGA). Through this
pro posal, di versity be comes a be ne fi cial factor in the teach ing of for eign
lan guages. This work with the di versity between lin guistic /and cul tural is a
pos sib il ity to re spect the learner’s in di vidu al ity. The val or iz a tion of the
know ledges of each in di vidual cre ates a col lab or at ive work and every one
co oper ates in the re flec tion and for the col lect ive con struc tion of con tent
and know ledge.
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